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     Certains lecteurs considèrent le livre le plus souvent comme un moyen efficace pour préparer une vie 

future ou construire un avenir meilleur. Ainsi, on est amené à se demander : «Comment la lecture peut-

elle constituer un tremplin pour une nouvelle vie et un lendemain meilleur ?» Cette interrogation met 

l’accent sur l’importance de la lecture pour l’humanité. Dés lors, nous sommes amenés à poser la question 

suivante : En quoi la lecture peut être un moyen efficace pour le changement de vie et de construction 

d’un avenir meilleur ? Ceci dit, l’examen de ce questionnement commande sans doute qu’on analyse tour 

à tour la lecture comme moyen de changement de vie et aussi de montrer que la lecture constitue un plan 

de construction d’un avenir meilleur. 

     La lecture constitue un moyen de changement de vie chez le lecteur par son caractère pédagogique et 

la dénonciation des travers sociaux.  

     D’emblée, la lecture constitue un facteur d’adaptation sociale car elle nous informe sur tout ce qui 

sévit dans le monde. A travers le livre, on peut bien se voir, le livre constitue donc un miroir pour se 

juger. C’est d’ailleurs cette dimension informatiste du livre que soulève Romain Rolland lorsqu’il affirme 

qu’ «on se lit à travers le livre, soit pour se découvrir, soit pour se contrôler.» C’est dire que la lecture 

peut changer le monde, elle apparait donc comme une tribune où on véhicule les conditions humaines. Par 

ailleurs, le livre nous dévoile les maux qui gangrènent la société pour que nul n’en puisse se dire innocent. 

Il existe donc des œuvres comme Balafon d’Engelbert Mveng qui évoque les problèmes humains tels que 

la guerre, l’insécurité et aussi le désordre social. La lecture de cette œuvre qui sème l’harmonie, la paix, 

l’ordre et le progrès humain amènera l’homme à cultiver toutes ces vertus.  

     En outre, lire des livres semble aussi un moyen essentiel de culture car il enrichit les connaissances. 

Par la lecture, noue sommes informés sur les autres hommes, sur leurs conditions de vie. En effet, la 

lecture des œuvres qui dénoncent la mauvaise condition humaine vehicule un nouveau mode de vie, celui 

qui peut épanouir les peuples : c’est même l’exemple de l’œuvre de Platon intitulée Apologie de Socrate 

qui dénonce l’injustice sociale, la vanité, l’intolérance, bref les maux sociaux.  

     De surcroit, la lecture prône l’intelligence car elle est pleinement profitable et formatrices. De ce fait, 

on est armé pour combattre certaines tares sociales, lire entraine le lecteur à l’action. De plus, c’est à 

travers la lecture que l’individu acquiert des connaissances pour mettre en garde les hommes contre les 

comportements irresponsable notamment les conflits, immoralité, la barbarie et invite alors les hommes à 

adopter des attitudes qui contribuent à la créations d’un monde plus meilleur et plus vivable. C’est même 

le cas le De la médiocrité a l’excellence du philosophe camerounais Ebénézer Njoh Mouellé, l’ouvrage 

dans lequel l’auteur pose les jalons du développement en vue de préparer une génération future. Son livre 

lance donc un appel aux hommes à la prise de conscience sous peine de sombrer dans le chaos et la 

pauvreté.  

     En somme, il ressort de cette analyse que la lecture constitue un tremplin pour une nouvelle vie dans la 

mesure où elle nous informe et dénonce les maux qui sévissent dans la société. D’ailleurs, la lecture n’est 

elle pas aussi un guide pour construire un avenir meilleur ?  

     La lecture apparait comme une tribune ou l’individu est lance à l’action contre les obstacles à son 

épanouissement.  



     D’entrée de jeu, le lecteur trouve à partir de la lecture les moyens nécessaires pour forger sa propre 

pensée et sa propre vision du monde. Dans Balafon d’Engelbert Mveng, le culte de la tolérance, de 

l’amitié et de la fraternité est un moyen sine qua non pour remédier aux tares : la haine, le racisme. Le 

lecteur se trouve donc suffisamment armé pour combattre les fléaux sociaux. C’est a juste titre que Jean 

Paul Sartre déclare ; « Je donne mon coup d’épaule pour aider les hommes à désembourber de la barbarie 

et à progresser. » Autrement dit, l’œuvre aide l’homme à progresser, ce n’est donc qu’au moyen de la 

lecture que nous accédons aux leçons qui nous permettent de corriger et de changer.  

     De même, la lecture permet à l’homme d’envisager la reconstruction de la société en lui offrant des 

moyens d’y parvenir. Dans l’œuvre Afrikaba’a de Rémy Gilbert Médou Mvomo, le culte du travail 

incarne par le personnage Kambara a contribue à l’émergence de son village englué dans la misère. La 

lecture reste comme un moyen pour éradiquer les fléaux comme la pauvreté et prôner le développement 

d’une région. Dans ce même village, la lecture construit un avenir meilleur, le philosophe Ebénézer Njoh 

Mouellé montre dans son œuvre ; De la médiocrité a l’excellence que le développement des Etats 

Africains n’est possible que si les hommes sont bien éduques et instruits, il montre par la que l’éducation 

mentale est une voie pour sortir du sous-développement de l’Afrique et poser les jalons d’une génération 

future.   

     Bien plus, le livre est un moyen pour sortir de l’analphabétisme et nous poussant au développement de 

la science et de la technologie. La lecture semble comme un mage charge de conduire le monde vers un 

avenir meilleur ; c’est pour cela que Charles Mauras affirme que «L’écrivain doit apporter au monde une 

liste de doléances et un plan de reconstruction.» Prise à la lettre, le livre est un moyen pour remédier aux 

problèmes sociaux. 

     Au total, il ressort de ce qui précède que la lecture construit un monde meilleur étant donne qu’elle 

donne une leçon de morale, elle corrige les travers sociaux. 

     En définitive, notre devoir nous a permis de passer en revue l’importance de la lecture. Nous avons 

montré d’une part que la lecture est un moyen efficace pour une nouvelle vie et d’autre part qu’elle 

constitue un moyen de construction d’un avenir meilleur. Donc, la lecture apparait plus importante parce 

qu’il permet d’éradiquer les maux sociaux afin de construire un lendemain meilleur sur des solides bases. 

D’ailleurs, les hommes ne gagneraient-ils pas à bâtir un avenir meilleur lorsqu’ils se livrent à la lecture ?   

     


